
DÉBATS DES COMMUNES 1931

Questions orales

L'ENVIRONNEMENT
LA RÉDUCTION DE LA COUCHE D'OZONE

Blaikie (Winnipeg-Birds Hill): Monsieur le Prési-uestion s'adresse au ministre de la Santé nationaleêtre social et porte sur l'augmentation du risque dea peau, particulièrement dans le Nord, qui découle,tion progressive de la couche d'ozone. Vu qu'uneinion internationale n'a pu aboutir à un accord,-ures sont prises par le ministre de la Santé natio-Bien-être social ou les autres ministres concernés,inistre de l'Environnement, pour définir une straté-rine de protection de la couche d'ozone?
'omas Siddon (ministre des Pêches et des Océans):- Président, je voudrais dire au nom du ministre dement que la protection de la couche d'ozone est unii doit être pris au sérieux par tous les Canadiens et,rnement le prend au sérieux. C'est pour cette rai-s avons été la première nation à ratifier la conven-le de Vienne sur la protection de la couche d'ozonerquoi, aux réunions de Genève et de Vienne, le
Oujours proposé une réduction des émissions decarbures qui proviennent surtout des grands systè-tisation et des divers types d'aérosols. Nous conti-
'availler à faire accepter une réduction des émis-
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is Hill): p
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confirme bien l'idée que je me fais de

* * *

n'ignore pas que la société Air Canada a pour politique de
servir exclusivement des vins canadiens sur les vols de Rapi-dair. Or, on a contrevenu à cette politique jeudi dernier
lorsqu'on a décidé de servir un vin étranger sur les vols entre
Ottawa et Toronto.

Des voix: Oh, oh!

M. Nicholson (Niagara Falls): En outre, les bouteilles ne
respectent pas la politique linguistique du gouvernement, car
les étiquettes en sont uniquement en anglais.

M. le Président: Le député aurait-il l'obligeance de poser sa
question?

M. Nicholson (Niagara Falls): Le ministre va-t-il examiner
la situation et rappeler à la société Air Canada qu'elle doit
appuyer à 100 p. 100 l'industrie canadienne du vin?

L'hon. John C. Crosbie (ministre des Transports): Monsieur
le Président, le député appuie fermement la consommation de
vins canadiens. Je regrette de voir que cela fait rire l'opposi-
tion, car il n'y a vraiment pas là de quoi rire. Je vais transmet-
tre les instances du député à la société Air Canada. Je crois
savoir que sur les vols entre le Canada et les États-Unis et les
vols internationaux, 50 p. 100 des vins servis sont des vins
canadiens. Sur les vols nationaux, des vins canadiens et des
vins étrangers sont servis suivant la demande du consomma-
teur. Je ne comprends pas moi-même qu'on puisse choisir un


